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La Famille Vincentienne a eu, durant ces dernières années, plusieurs 
opportunités de retourner à ses origines, de redécouvrir la beauté de 
son charisme et de jeter un regard prometteur sur ses rêves et projets 
dans un monde où les gens vivent ensemble comme frères et sœurs, 
avec la justice et l’amour comme valeurs ultimes et motivations des 
décisions collectives et individuelles.

Il serait peut être intéressant de réfl échir un peu sur la façon dont 
une Association de jeunes, telle que la Jeunesse Mariale Vincentienne, 
s’est attelée à incarner ce charisme, et dans un esprit de fi délité à son 
identité, a fourni des efforts pour rendre concret le plan de Dieu à la 
manière de Saint Vincent de Paul.

Vincentienne dans son origine et son histoire

Durant la période de renouveau qui a suivi le Concile Vatican II, le 
caractère vincentien a été explicitement formulé comme une des 
marques de l’Association. L’article 5 des Statuts Internationaux de la 
JMV stipule : « De par sa naissance dans la famille de Saint Vincent de 
Paul, la JMV a été inspirée par le charisme vincentien et a fait de 
l’évangélisation et du service des pauvres les caractéristiques distinctives 
de sa présence dans l’Église. Ses membres s’engagent à être missionnaires, 
témoignant de l’amour du Christ en paroles et par leur travail ».

Nous ne voulons surtout pas oublier l’évènement fondamental qui 
fait de la JMV une Association vincentienne, en occurrence, cette 
demande de la Sainte Vierge Marie au 19ème siècle, par laquelle ce 
groupe vint à l’existence dans le but d’atteindre les pauvres jeunes fi lles 
et garçons. Catherine Labouré, à travers l’intercession de la Vierge 
Marie, sollicita auprès du Père Aladel l’établissement d’une association 
de jeunes gens qui consacreraient leurs vies à La Bienheureuse Mère. 
La Congrégation de la Bienheureuse Mère était une organisation simi-
laire qui existait pour des étudiants de diverses structures éducatives 
des Jésuites. La différence essentielle avec cette nouvelle association 
dont Catherine sollicitait l’établissement est qu’elle voulait donner la 
possibilité et les moyens aux jeunes garçons et fi lles de condition sociale 



Un Charisme au service du Royaume 491

défavorisée de grandir dans leur foi. Ainsi donc, la fi délité actuelle de 
la JMV au charisme vincentien peut se mesurer à l’aune de leur pré-
sence dans les milieux sociaux et ecclésiaux des périphéries.

Tout au long de son histoire, l’Association des Fils et Filles de Marie 
(aujourd’hui la Jeunesse Mariale Vincentienne), a compris le sens de 
cette fi délité. Ne pouvant pas raconter l’histoire complète de l’Associa-
tion ici, nous voulons évoquer un peu quelques évènements signifi catifs 
et marquants qui expriment la façon dont les membres ont vécu ce 
charisme vincentien et démontré leur option vincentienne de serviteurs 
des pauvres. Nous voulons nous limiter à deux exemples : l’Erythrée et 
le Mexique.

En 1856 à Keren, huit ans après l’arrivée des Missionnaires lazaristes 
et des Filles de la Charité, les Filles de Marie ont vu le jour. Après neuf 
ans de remarquables efforts, pleins de zèle, l’Association cessa d’exister 
suite à l’occupation italienne avec l’expulsion des Missionnaires fran-
çais. Cependant, les Filles de Marie, les femmes laïques qui se sont 
consacrées à Marie, qu’on appelait enaties (mamans), ont continué à 
rendre des services spirituels à la communauté : elles faisaient offi ce de 
catéchistes et animatrices des assemblées de prière, elles visitaient des 
familles à domicile et soutenaient le ministère des pasteurs de la 
paroisse de plusieurs manières. L’activité de ces dames a contribué à 
maintenir la continuation de l’œuvre apostolique initiée par les mis-
sionnaires, et il en a été ainsi jusqu’au retour des Missionnaires 
(cette fois-ci italiens), qui établirent le 8 décembre 1949 les Filles de 
Marie à Hebo.

Une situation similaire s’est produite au Mexique. Quand les Filles 
de la Charité furent expulsées de ce pays en 1875, les Filles de Marie 
sont restées unies dans la prière pour la santé et le retour des Sœurs. 
Sœur Pilar Ruiz FdlC, auteur d’un livre intitulé La Compania de la Hijas 
de la Caridad en la Segunda Venida a Mexico (La deuxième venue des 
Filles de la Charité au Mexique), dit ceci : « Les activités de la Petite 
Compagnie au Mexique étaient soutenues et continuent d’être soutenues 
par ces personnes qui ont été formées, au cours de ces trente ans de 
renoncement à elles-mêmes et de sacrifi ce. Les Filles de Marie se sont 
engagées à préserver vivante la fl amme de la foi et la pratique de la cha-
rité chrétienne, dans l’espérance du retour des Sœurs ». Le Père José 
Manuel Seguera C.M., le Directeur Spirituel des Sœurs, avait mis sur 
pied un hôpital pour les pauvres, et cette fondation était soutenue par 
les Dames de la Charité (l’AIC aujourd’hui). Immédiatement, un grand 
nombre de Filles de Marie, s’est proposé comme volontaires pour ser-
vir dans cet hôpital. La Sœur Pilar décrit cette activité en ces termes : 
généreuses dans leur dévouement, persévérantes dans leurs efforts, 
constantes et fermes dans leur consécration au service des pauvres, 
femmes remplies d’une grande foi, simples et confi antes dans la bonté de 
Dieu qui écoute les prières des « petits et simples »... cette description peut 



492 Yasmine Cajuste

sembler être le portrait d’une bonne fi lle de Saint Vincent de Paul, c’est-
à-dire ces femmes qui ont suivi notre Fondateur et qui ont découvert le 
Christ dans les pauvres. Ces Filles de Marie ont servi avec une grande 
effi cacité et quand le moment fut arrivé, elles ont passé leur service à 
d’autres sans hésiter. Plusieurs de ces jeunes femmes sont devenues 
Filles de la Charité.

Ces évènements historiques nous permettent de voir comment la 
grâce de Dieu était agissante dans la vie des Filles de Marie (JMV) qui 
ont vécu au milieu des situations vraiment complexes. Ces cas excep-
tionnels soulignent le fait que cette Association fut créée pour les 
pauvres et était remplie du même esprit qui fut donnée aux Filles de 
la Charité, l’esprit de collaboration dans le service en faveur des 
membres les plus vulnérables de la société.

Vivre le charisme vincentien dans les réalités actuelles de l’Église 
et de la Société

Conscients de leur propre histoire et vocation, les membres de la 
JMV ont essayé d’incarner l’idéal de « Vivre, Contempler et Servir »...
vivant cet idéal dans la perspective des disciples de Jésus Christ, avec 
Marie, et à la manière de Saint Vincent de Paul. Les formes spécifi ques 
de cet engagement se sont révélées tout au long des différentes activi-
tés et initiatives dont l’impact est visible dans l’expérience de conver-
sion personnelle de chacun d’eux et de tous ensemble, et aussi dans ce 
dévouement en faveur des personnes pauvres.

Leur dernière Assemblée Générale tenue à Salamanque en juillet 
2015, nous a suffi samment renseignés sur les divers moyens par les-
quels les membres de la JMV accomplissent leur ministère d’évan-
gélisation et de service. Une activité nommée « JMV aux périphéries » 
a révélé notre présence dans plusieurs endroits marginalisés où le 
Christ nous a appelés : accompagnement des immigrants (Espagne et 
Italie), accompagnement des enfants et des familles (Madagascar, 
Pologne et bien d’autres pays), présence auprès des motocyclistes 
(Brésil), des handicapés (Slovaquie), des victimes des catastrophes 
naturelles (Philippines), au milieu de la violence (Colombie et Syrie). 
Notre présence dans les six continents et dans tous les réseaux sociaux 
internet a aussi été soulignée (Italie). L’esprit de créativité dans la façon 
d’utiliser les différents moyens de communication est pratiquement un 
instrument nous permettant d’être en contact avec les jeunes garçons 
et fi lles de notre entourage et de nos paroisses. Conscients de toutes 
ses possibilités et ses risques, le monde des réseaux sociaux est un 
continent sur lequel notre présence doit être bien visible afi n d’être plus 
effective.

Dans plusieurs cas, l’évangélisation et le service en faveur des per-
sonnes vivant en situation de minorité s’est toujours fait à travers des 
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expériences missionnaires aussi différentes que variées. Les membres 
de la JMV se sont mis ensemble avec les Lazaristes, les Filles de la 
Charité et les membres d’autres branches de la Famille Vincentienne 
pour des missions populaires, ceci en vue de répondre à l’appel de 
l’Église et aux cris de nos frères et sœurs qui sont dans le besoin. 
Nous évoquons ici les expériences missionnaires de la JMV en Europe 
et en Amérique Latine.

Depuis 1984 la JMV en Espagne donne à ses membres la possibilité 
de faire une expérience missionnaire (sur une période plus ou moins 
étendue ou limitée). Après un temps de préparation, ces jeunes mis-
sionnaires ont été envoyés en Honduras, en Bolivie et au Mozambique 
où ils ont annoncé la Bonne Nouvelle à travers plusieurs activités et 
projets d’évangélisation au service du peuple de ces différentes com-
munautés qui en a bien bénéfi cié. En collaboration avec les autres 
branches de la Famille Vincentienne, ces jeunes gens ont répondu à 
l’appel du Christ à aller vers les gens au-delà de leurs frontières, pour 
découvrir les réalités dans lesquelles le Christ s’est rendu présent dans 
la vie des plus appauvris de nos frères et sœurs et vivre une transfor-
mation d’eux-mêmes à travers de telles expériences missionnaires. Une 
des conséquences de ces expériences missionnaires est la création d’une 
communauté permanente de missionnaires laïcs en 2001 appelée 
MISEVI, la plus jeune branche de la Famille Vincentienne. Les membres 
de la JMV d’autres pays se sont aussi mis à cette expérience de mis-
sionnaires laïcs, comme par exemple les membres de la JMV du Por-
tugal qui sont en service au Mozambique et les membres de la JMV de 
l’Italie qui sont en mission en Albanie.

Au même moment où la JMV d’Espagne initiaient ces expériences 
missionnaires, celle de l’Amérique Latine a aussi commencé à s’orga-
niser de façon similaire mais bien distincte. La première rencontre 
Latino-américaine de l’Association s’est tenue en République Domini-
caine en 1992. Elle fut suivie de la deuxième rencontre (1995) qui s’est 
tenue au Mexique et qui a donné naissance à une organisation désor-
mais connue sous l’appellation d’EMLA (Rencontre Missionnaire de 
l’Amérique Latine). L’objectif primaire de ce groupe est devenu la par-
ticipation aux missions populaires prêchées dans les divers pays de la 
Région. Nous soulignons ici le fait que la dimension missionnaire de 
ces rencontres naît de l’expérience vécue par les membres. Dans ce 
sens, EMLA a procuré à ses membres une expérience internationale de 
l’engagement missionnaire, vécue par ces jeunes gens dans leurs pays 
d’origine.

En plus de ces exemples spécifi ques, le charisme vincentien continue 
d’être vécu dans les innombrables groupes de notre Association, ce qui 
nous a permis d’acquérir une identité internationale avec l’approbation 
de nos Statuts Internationaux et l’établissement d’un Secrétariat Inter-
national (1999).
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Depuis leur première Assemblée Générale (Rome, 2000), la JMV a 
formulé ses lignes conductrices de façon précise se focalisant sur cinq 
domaines bien défi nies à savoir : (1) la vie spirituelle, (2) la formation, 
(3) l’apostolat et l’évangélisation, (4) collaboration vincentienne, (5) le 
soin et l’usage des biens matériels. Il y a un lien très étroit entre les 
différents aspects de la vie de l’Association, et cela peut se vérifi er dans 
les fruits de notre engagement qui ne sont que l’expression de chacun 
des objectifs susmentionnés. Toutefois, la décision de se focaliser sur 
ces domaines spécifi ques naît d’une dynamique qui part de « l’être » 
(vie spirituelle, formation), vers le « faire » (apostolat, collaboration, 
soin et usage des biens matériels). Peut-être sans en avoir conscience, 
l’Association est sans cesse retournée à ces éléments essentiels à savoir : 
grandir dans la foi qui conduit à la conversion, au témoignage crédible 
de l’amour de Dieu pour ces personnes pauvres, en reconnaissant que 
la mission requiert certains moyens fi nanciers.

Au vu du contenu des plans et engagements de ces cinq dernières 
années... il est clairement visible que l’Association a évolué et mainte-
nant il serait diffi cile de retracer ce développement sur cet espace 
d’expression assez limité. Je voudrais simplement présenter ici 
quelques-unes de nos convictions exprimées dans nos engagements et 
qui sont aussi le fruit de nos échanges durant notre Assemblée et le 
fruit d’une évaluation de nos précédents documents fi naux (évaluation 
faite par une équipe internationale et les représentants des membres 
des différents pays). Les lignes d’action proposées dans le Document 
fi nal de chaque Assemblée Générale sont devenues l’instrument d’éta-
blissement des priorités et des défi s pour les membres de l’Association 
qui veulent rester fi dèles à leur origine. Ces lignes conductrices n’ont 
pas du tout l’intention d’étouffer la créativité qui est plutôt propre aux 
jeunes gens et nécessaire dans le monde actuel.

Défi s de la JMV et de ses membres dans le vécu du Charisme 
vincentien

Dans chacune des sections du Document Final de l’Assemblée Géné-
rale de 2015, il y a une allusion spécifi que au charisme vincentien que 
l’Association voudrait vivre et partager. Même s’il est diffi cile de repro-
duire ici le document tout entier, nous voulons juste souligner certains 
aspects qu’il contient :

(1.4.) Nous approfondirons notre compréhension du trésor contenu 
dans notre spiritualité mariale et nous essayerons de faire connaitre cette 
spiritualité aux autres. Dans ce sens, en vivant les vertus énumérées dans 
nos Statuts Internationaux, nous devenons contemplatifs dans l’action.

(3.3.) Nous encourageons des expériences concrètes d’engagement 
dans les écoles des pauvres, afi n de nous laisser évangéliser par ces per-
sonnes qui sont nos Maîtres et Seigneurs.
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(3.4.) Nous reconnaissons le fait que l’évangélisation n’est pas que la 
proclamation de la bonne nouvelle, mais c’est aussi dénoncer les injus-
tices qui assombrissent le monde. Nous pouvons le faire en coopérant 
avec les différentes institutions ecclésiales et civiles existantes.

(3.5.) Nous motiverons des jeunes garçons et jeunes fi lles à être des 
protagonistes, en utilisant des prédications informelles comme stratégies 
d’évangélisation (Evangelii Gaudium n° 127-128).

(3.6.) Nous participerons généreusement et activement à la promotion, 
la préparation, et le déroulement des missions populaires.

(4.1.) Nous promouvrons une compréhension des origines de la 
collaboration vincentienne des différentes branches qui travaillent à 
nos côtés.

(4.2.) Nous encouragerons la création des programmes de formation 
partagés qui résulteront d’une implication commune.

(4.3) En collaboration avec les autres branches de la famille vincen-
tienne nous proposerons des projets de développement humain intégral.

(4.4.) Nous accompagnerons les jeunes fi lles et garçons dans leur pro-
cessus de discernement vocationnel de façon à ce qu’ils soient capables 
d’identifi er les dons spirituels qu’ils ont reçu et aussi pouvoir s’engager 
dans un processus de transition d’une branche à une autre.

Ces résolutions suggère les pas sur lesquels la JMV se propose de 
cheminer durant les cinq prochaines années en se joignant aux autres 
branches de la Famille Vincentienne des différents pays, dans l’union 
de la contemplation et l’action, pour approfondir la compréhension du 
charisme, afi n de s’engager eux-mêmes dans un processus d’évangéli-
sation et de service, pour dénoncer de façon prophétique les injustices 
présentes et trouver dans la Famille Vincentienne un espace pour gran-
dir dans l’action...

Certainement ce ne sont pas là les seuls défi s qui attendent les 
membres de la JMV pour les années à venir, peut-être faudrait-il dire 
que la formulation de ces résolutions et engagements impliquent 
d’autres défi s. Afi n que la présence de la JMV continue d’être toujours 
aussi signifi cative, les membres doivent vivre en hommes de foi, zélés, 
co-responsables avec les autres membres de la société dans laquelle ils 
vivent, et engagés dans leur vocation de service en faveur des pauvres. 
Ceci signifi e qu’ils deviennent des évangélisateurs en tous les aspects 
de leurs vies (familles, amis, école, profession, loisirs) et aussi qu’ils 
désirent s’engager en politique où les décisions qui engendrent les 
pauvretés sont très souvent prises. Dans ce sens ils continueront à 
développer leur créativité, ce qui en retour les rendra capables, en tant 
qu’apôtres de l’espérance, de proclamer Jésus Christ. Les membres 
doivent eux-mêmes se revêtir de ces attitudes qui disent la radicalité 
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de l’évangile et s’engager dans les activités qui promeuvent la justice 
en cherchant au même moment à éliminer la pauvreté et les causes de 
pauvreté. La JMV doit offrir à ses membres des opportunités afi n que 
tout ceci devienne possible et que les jeunes garçons et jeunes fi lles 
deviennent des adultes remplis de foi et des vaillants citoyens qui 
témoignent de la miséricorde de Dieu tout en travaillant avec humilité, 
pour rendre le Royaume de Dieu plus présent au milieux d’eux.

Défi s pour la Famille Vincentienne

Durant les quinze dernières années, les membres de la JMV ont 
grandi dans leur sens d’appartenance à une grande famille spirituelle. 
Comme cela arrive dans toutes les familles, les membres de la JMV ont 
fait face à des obstacles dans le souci de rendre vivant le charisme d’une 
façon souhaitable pour un vincentien. Pour des jeunes adultes cela n’a 
pas toujours été facile, toutefois, les membres de l’Association continue 
de croire en cette Famille et en leur identité d’hommes et de femmes 
qui continuent la mission de Jésus Christ et qui suivent les pas de Saint 
Vincent de Paul.

Ce qui est dit ci-dessous n’est pas la responsabilité seulement des 
autres branches de la Famille Vincentienne, mais aussi des respon-
sables et membres de la JMV. Après 400 ans de service en faveur des 
pauvres, la Famille Vincentienne dans sa complexité et sa diversité, 
semble être appelée à ce qui suit :

– A offrir à chaque membre l’opportunité de développer leur vie 
spirituelle et leur service, et de le faire dans la perspective de la spiri-
tualité vincentienne.

– A offrir une formation qualitative qui incite les gens à être zélés 
dans le vécu du charisme. Cette formation doit avoir le Christ comme 
point central et focal, l’enseignement social de l’Église comme guide, 
et les défi s du monde actuel comme perspectives.

– A faire du contact avec les plus pauvres une priorité au-dessus des 
rapports avec ceux qui nous sont proches où que nous accompagnons 
déjà. Nous sommes interpellés à vivre au milieu de ces personnes 
pauvres et, à travers elles, découvrir la beauté et la joie de l’évangile. 
Cette présence ne doit pas qu’être sporadique, mais plutôt devrait être 
un style de vie que les autres trouveraient attrayant et qu’ils se senti-
raient poussés à imiter.

– A accepter le défi  de la dénonciation prophétique, le faisant avec 
amour en acceptant toutes les conséquences. Nous sommes appelés 
à être les voix des sans voix quel que soit ce que cela pourrait nous 
coûter.

– A comprendre que tous ces efforts en faveur de la justice et de la 
paix sont vides de sens à moins qu’ils soient accompagnés d’actions 
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concrètes et spécifi ques qui préservent l’intégrité de la création. 
Nous sommes exhortés à expérimenter la peine de « mère terre » et à 
agir de façon à soulager cette peine.

– A s’engager dans le processus d’évangélisation. Nous devons laisser 
le Saint Esprit être protagoniste de notre Famille et avoir le courage 
de remettre en question nos structures organisationnelles afi n de détec-
ter ces pratiques qui engendrent les divisions, la marginalisation, la 
soif du pouvoir, l’injustice, et un usage ineffi cace des ressources.

– A reconnaître les portes qui sont fermées à tout ce qui est partage 
de la mission, briser les barrières qui nous séparent en tant que famille 
spirituelle internationale et créer un authentique réseau de collabora-
tion, qui ferait de nous des serviteurs et administrateurs, plus effi caces, 
des biens des pauvres.

– A mettre de côté nos méthodes d’apostolat caduques afi n de nous 
ouvrir au défi  du changement systémique… en acceptant le fait que les 
pauvres doivent prendre place à la table de discussion avec nous lors 
des prises de décisions.

– A créer des ponts au sein de la famille, afi n qu’enfants, adolescents, 
adultes et anciens continuent d’être inspirés par le charisme et à tra-
vailler ensemble en faveur des personnes pauvres. Aussi longtemps qu’il 
y aura des groupes qui pensent être plus importants que d’autres, aussi 
longtemps qu’il y aura des branches qui veulent s’identifi er comme 
branches des jeunes, des adultes ou des anciens, nous ne serons pas 
une famille qui vit en accord avec le plan de Dieu, ou en accord avec 
le rêve de Saint Vincent de Paul.

– A reconnaitre, aussi bien individuellement que comme branche, 
nos propres pauvretés afi n de nous ouvrir nous-mêmes à la miséricorde 
de Dieu, afi n qu’à la lumière de cette perspective, nous soyons capables 
de faire plus que nous n’avions jamais imaginé.

En réfl échissant sur ces nombreux défi s, nous pouvons éprouver un 
certain découragement. Si tel est le cas, que ce soit donc la première 
étape à franchir pour nous sortir de notre passivité et de nos fausses 
sécurités. Comme cela a été dit dans le Document Final (2015) de 
l’Association de la Jeunesse Mariale Vincentienne : Nous avons le pri-
vilège d’appartenir à la Famille Vincentienne. Suivant les pas de Saint 
Vincent de Paul nous sommes invités à voir le Christ dans le pauvre et 
le pauvre dans le Christ. Notre place unique dans la Famille Vincentienne 
donne vie et espérance à la continuation de cet extraordinaire charisme 
qui commença il y a de cela 400 ans. Nous sommes invités à sortir afi n 
de rencontrer et collaborer avec les autres membres de la famille à 
laquelle nous appartenons.

Regardons notre famille dans une autre perspective : elle comporte 
plus de trois cents groupes et probablement plus de cinq cents mille 



498 Yasmine Cajuste

membres. Si nous devrions tous vivre nos vies dans la perspective de 
la foi, de la charité et de l’audace de Vincent, Louise, Frédéric et Rosa-
lie (pour ne citer que ceux-là), alors nous serions capables de venir à 
bout des forces destructrices qui prévalent dans ce monde présent. 
Nous serions capables d’être témoins de la centralité de l’évangile dans 
nos vies, nous serions enfl ammés d’un zèle, et nous serions signes 
d’espérance pour ceux qui cherchent un sens dans leur vie. Ceci n’est 
pas une mission impossible et ici nous pouvons paraphraser les propos 
de Notre Dame de la Médaille Miraculeuse : Dieu nous a investi d’une 
mission et même si nous devrions rencontrer des diffi cultés dans nos 
efforts d’accomplissement de cette mission, Dieu nous accordera sa grâce. 
Que cette conviction nous donne le courage de nous laisser convertir 
en ce que nous sommes appelés à être : des vincentiens qui vivent une 
profonde spiritualité et qui s’engagent dans le ministère de service en 
faveur de nos Seigneurs et Maîtres les hommes et les  femmes pauvres 
de cette ère.




